
milles à l ’entrée et à la  sortie du canal; qu’ils n ’y em ­
barquent que les ravitaillem ents et le charbon stric te­
ment nécessaires ; qu ’il y ait un intervalle de v ing t- 
quatre heures au m oins en tre la  sortie de deux bâti­
m ents ennem is. Un régim e qui com porte tan t de 
précautions, garanti par une convention in ternatio ­
nale, n ’aurait rien qui pû t porter om brage à la Sublime 
Porte ou alarm er la  sécurité du Sultan *. Mais il 
faudrait, pour qu’on réussît à l’établir, que les 
grandes puissances renonçassen t à to u t espoir secret 
de dom ination exclusive su r les Détroits. Si les gou­
vernem ents d’Europe s’obstinaient à ignorer les 
transform ations profondes qui renouvellent la face 
du m onde et se refusaient à ten ir com pte des élé­
m ents jeunes qui bouleversent les fondem ents de la 
vieille politique ; si la diplomatie continuait à s’en- 
lizer dans les anciens errem ents et à ressasser indé­
finim ent les mômes problèm es sans les résoudre 
jam ais, peu t-ê tre , la  patience des peuples venant à 
se lasser, assisterions-nous un jo u r  à l ’avènem ent 
d’une politique toute nouvelle, révolutionnaire dans 
ses procédés et dans ses solutions. Ce ne sont là sans 
doute que des craintes chim ériques, m ais ne serait-il

1. Les écrivains russes acceptent en général cette so lu tion ; quel­
ques-uns vont plus lo in  : ils  ne voien t de so lu tion  définitive à la ques­
tion des D étroits que dans l’exp u lsion  d es Turcs. « Constantinople 
devrait être so it la  capitale du royaum e bulgare, so it  celle de la  
confédération slave , so it  en lin  une v ille  libre, avec le territoire 
adjacent. Mais dans tous le s  cas on devrait raser les fortifications 
le long du Bosphore et des Dardanelles et les m ettre sous la ga­
rantie de l ’Europe. Quel que so it le  m aître de Constantinople, dans 
1 avenir, les passages de la  M éditerranée à la Mer-Noire doivent 
être toujours ouverts au p avillon  de toutes le s  nations. Ce qui est 
conforme aux principes appliqués au canal de Suez. » Koma- 
row sky (com te de), Des causes p o litiq u es  des guerres dans l'E urope  
contem poraine  (en russe); dans le  B u lle tin  sc ien tifique  de  l'U ni-  
versité  im péria le  de M oscou (section  juridique), année 1888, fasci­
cule VI'. Cité par M ischef, op. c it .,  p. 674.
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